
Belle Allure
Autrefois Fin
Or, la belle à peine cloîtrée, 
Amour en son cœur s’installa. 
Un fier brigand de la contrée 
Vint alors et dit : Me voilà ! 
Quelquefois les brigands surpassent 
En audace les chevaliers. 
- Enfants, voici des bœufs qui passent, 
Cachez vos rouges tabliers ! 

Il était laid : les traits austères, 
La main plus rude que le gant ; 
Mais l’amour a bien des mystères, 
Et la nonne aima le brigand. 
On voit des biches qui remplacent 
Leurs beaux cerfs par des sangliers. 
- Enfants, voici des bœufs qui passent, 
Cachez vos rouges tabliers ! 
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